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SIGLES ET CONVENTIONS UTILISÉS 

      Ad : Adverte.


      Arg : Argumentum.


      Conc : Concordia.


      Ec : Expositio continua.


      Ep : Epistola.


      Ex : Exhortation (employé pour les Epistres et Evangiles,
 homélies
                    françaises publiées par le cercle de Meaux : voir Bedouelle-Giacone).

      Fol. : Folio.

      PC : Psalterium conciliatum
 (Lefèvre).

      PG : Psalterium gallicum
 (Vulgate).

      PH : Psalterium hebraicum.


      PR : Psalterium romanum.


      Psalterium auctum : Psalterium David, Argumentis fronti cujuslibet psalmi
                        adjectis, Hebraica et Chaldaica,
 Paris, Simon de Colines,
                    1524 (l’abréviation que nous adoptons est celle qu’on trouve dans ce Psautier de
                    Lefèvre au fol. 1).

      PV : Psalterium vetus.


      QP : Quincuplex Psalterium.


      Tit : Titulus.


      Manière de citer : 56
, Ad 5, 88 v° signifie que la citation se
                    trouve au Psaume 56
 (selon la Vulgate), à l’Adverte

                    sur le verset 5 (selon la Vulgate actuelle et non la numérotation de Lefèvre),
                    au folio 88 verso du Quincuplex Psalterium
 dans son édition de
                    1513.

      Pour le Ps 118
, on a adopté le système du QP par lettres, suivies du
                    numéro du verset selon « l’ogdoade » : 118 b 4 (118, 12).


      Passages en italique :
 On a choisi l’italique pour les mots latins
                    isolés, et toutes les citations bibliques, en particulier les versets psalmiques
                    dans la traduction de la Vulgate. Parfois aussi on a voulu ainsi souligner tel
                    ou tel mot d’une expression, mais seulement lorsqu’il n’y avait pas de confusion
                    possible avec un texte biblique.

      Les abréviations pour citer les livres bibliques sont celles de la « Bible de
                    Jérusalem ».

    

  

  


		

    
		

  
    
      
ABREVIATIONS BIBLIOGRAPHIQUES 

      Allen : Opus Epistolarum Des. Erasmi Roterodami,
 éd. P. S. Allen, 11
                    vol., Oxford, 1906-1947 ; t. XII, Indices par B. Flower et E. Rosenbaum
                    (1958).

      Bedouelle : Guy Bedouelle
, Lefèvre d’Etaples et
                        l’intelligence des Ecritures,
 Travaux d’Humanisme et Renaissance 152,
                    Genève, 1976.

      Bedouelle-Giacone : J. Lefèvre d’Etaples et ses disciples, Epistres et
                        Evangiles pour les cinquante et deux dimenches de l’année,
 édition
                    critique par G. Bedouelle et F. Giacone, Leyde, 1976.

      BHR : Bibliothèque d’Humanisme et Renaissance (Genève).

      Biblia : (Biblia cum Glossa ordinaria, Nicolai de Lyra Postilla,
                        moralitatibus ejusdem, Pauli Burgensis additionibus, Matthiae Doering
                        replicis),
 Bâle, Petri et Froben, 1506-1508 (Psaumes : t. III).

      BSHPF : Bulletin de la société de l’histoire du protestantisme français
                    (Paris).

      Cambridge History : The Cambridge History of the Bible,
 3 vol.

      1. From the Beginnings to Jerome, éd. P. R. Ackroyd et C. F. Evans, Cambridge,
                    1970.

      2. The West from the Fathers to the Reformation, éd. G. W. H. Lampe, 1969.

      3. The West from the Reformation to the present Day, éd. S. L. Greenslade,
                    1963.

      CCSL : Corpus Christianorum, series latina,
 Turnhout, 1954...

      CR : Corpus Reformatorum,
 Berlin-Leipzig, 1834...

      CSEL : Corpus Scriptorum ecclesiasticorum latinorum,
 Vienne,
                    1866...

      DTC : Dictionnaire de théologie catholique,
 Paris, 1903-1950.

      Graf : Charles-Henri Graf
, Essai sur la vie et les
                        écrits de Jacques Lefèvre d’Etaples,
 Strasbourg, 1842 (reprint :
                    Genève, 1970).

      GCS : Die griechischen christlichen Schriftsteller...,
 Berlin,
                    1897...

      Hahn : Fritz Hahn
, Faber Stapulensis und Luther,

                    « Zeitschrift für Kirchengeschichte », 57 (1938), pp. 356-432.

      Hartmann : Die Amerbachkorrespondenz,
 éd. Alfred Hartmann, 6 vol.
                    Bâle, 1942-1967.

      Herminjard : A. L. Herminjard
, Correspondance des
                        Réformateurs dans les pays de langue française,
 9 vol., Genève-Paris,
                    1866-1897 (reprint : Nieuwkoop, 1966).

      Horawitz-Hartfelder : Briefwechsel des Beatus Rhenanus,
 éd. Adalbert
                    Horawitz et Karl Hartfelder, Leipzig, 1886 (les auteurs indiquent à l’Index :
                    « Favre des Estaples »).

      
Labourt :
                    Saint Jérôme, Lettres,
 8 vol. Paris, 1949-1963 (texte et traduction
                    française).

      de Lubac : Henri de Lubac
, Exégèse médiévale, les quatre
                        sens de l’Ecriture,
 vol. 4 (II/2), Paris, 1964.

      Luther, WA : D. Martin Luthers Werke, Kritische Gesamtausgabe,

                    Weimar, 1883...

      Massaut : J.-P. Massaut
, Critique et tradition à la
                        veille de la Réforme en France
, étude suivie de textes inédits,
                    Paris, 1974.

      PG : Patrologia Graeca,
 éd. J.-P. Migne, 161 vol. Paris,
                    1857-1866.

      PL : Patrologia Latina,
 éd. J.-P. Migne, 221 vol. Paris,
                    1844-1864.

      Preus : J. S. Preus
, From Shadow to Promise, Old
                        Testament Interpretation from Augustine to the Young Luther,

                    Cambridge (Mass.), 1969.

      Psautier chrétien : La Tradition médite le Psautier chrétien,
 2
                    vol., Paris, 1974.

      Renaudet : A. Renaudet
, Préréforme et humanisme à Paris
                        pendant les premières guerres d’Italie,
 Paris, 1916 ; 2e
 édition, 1953.

      Rice : The Prefatory Epistles of Jacques Lefèvre d’Etaples and Related
                        Texts,
 edited by Eugene F. Rice, Jr, New York, London, 1972.

      SC : Sources chrétiennes,
 Paris, 1941...

      Smalley : Beryl Smalley
, The Study of the Bible in the
                        Middle Ages,
 Oxford, 1952, cité d’après éd. Notre-Dame, 1964.

      Spicq : C. Spicq
, Esquisse d’une histoire de l’exégèse
                        latine au Moyen Age,
 Paris, 1944

      WA : Voir Luther, WA.

      Z Th K : Zeitschrift für Theologie und Kirche (Tübingen).

      Zwingli : Zwinglis Sämtliche Werke,
 Corpus Reformatorum, 94-98,
                    Leipzig, 1911-1931.

    

  

  


		

    
		

  
    
      INTRODUCTION 

      
        Un guide de lecture ? 

        Comment aborder les auteurs religieux du XVIe
 siècle 
                        Bien sûr, il existe une édition critique des œuvres de Luther, Erasme
                        Thomas More ou Calvin. Mais il est d’autres auteurs encore, un peu négligés
                        jusqu’à notre époque, qui retrouvent un public à mesure que le cercle des
                        historiens du XVIe
 siècle, époque hantée par les
                        problèmes religieux s’il en fût, s’agrandit.

        Lefèvre d’Etaples (c.
 1460-1536) est de ces auteurs humanistes
                        qu’on redécouvre. A dater de sa mort, ou presque, jusqu’au XIXe
 siècle il est quasiment tombé dans l’oubli bien que son nom soit
                        resté célèbre et ait fait figure de symbole. Mais il n’y a eu aucune
                        réédition de ses œuvres ni dans les pays catholiques, ce qui se comprend
                        puisqu’elles avaient été mises à l’Index, ni même dans les contrées
                        protestantes. Genève, par exemple, avait d’assez sûres fondations avec
                        Farel, Calvin et Théodore de Bèze pour ne pas aller se chercher d’autres
                        ancêtres plus lointains et beaucoup moins sûrs.

        Pourtant, sauf Bayle qui se pose la question à propos des derniers moments de
                        Lefèvre, et Richard Simon que ce débat n’intéresse pas, historiens
                        catholiques et historiens protestants ont revendiqué pour leur propre
                        assemblée la personne de Lefèvre. Mais lire ses œuvres ne semblait pas alors
                        la première chose à faire. Le débat confessionnel rebondira d’ailleurs même
                        quand ses ouvrages seront retrouvés.

        Le premier qui ait fait l’effort d’une lecture approfondie des ouvrages
                        bibliques de Lefèvre est le grand exégète allemand K. H. Graf, célèbre pour
                        ses travaux sur les sources du Pentateuque, qui publie
                        d’abord en français puis en allemand, une étude théologique sur l’humaniste
                        picard. Il y retrouve les principales notes d’une théologie réformée, non
                        sans nuances d’ailleurs. Mais Graf, pour ce travail, s’est
                        évidemment beaucoup plus intéressé aux commentaires du Nouveau Testament, en
                        particulier ceux de saint Paul, qu’à celui du Psautier.

        Ensuite ce fut Augustin Renaudet qui, dans son grand ouvrage
                            Pré-réforme et humanisme à Paris

, a rendu à Lefèvre sa véritable dimension en lui
                        donnant dans le Paris intellectuel de 1494 à 1517, une place strictement
                        égale pour l’influence, à celle d’un Erasme. Mais l’ouvrage s’arrête au
                        moment où Erasme publie son Novum Instrumentum
. Par le
                        découpage chronologique même qu’il s’est imposé, Renaudet a surtout examiné
                        les ouvrages de Lefèvre sur Aristote ou sur les mystiques et ne s’est pas
                        arrêté longuement sur les ouvrages bibliques postérieurs sauf sur le
                            Quincuplex Psalterium
 et les commentaires de saint Paul
                        Par absence de formation théologique ou par manque de goût personnel, il ne
                        s’y attache pas outre mesure.

        Il n’empêche que cet ouvrage de base a relancé les études fabrisiennes après
                        la première guerre mondiale. A la suite de Graf, H. Dörries, Karl Spiess
                        puis Fritz Hahn ont envisagé les rapports de Lefèvre avec
                        ses contemporains réformateurs. Pierre Imbart de la Tour a relevé les traits
                        qui sont les plus proches de la théologie catholique. Si tous ces auteurs
                        travaillent en s’appuyant sur les textes, ils se contentent de les analyser
                        et d’en citer des extraits.

        Les ouvrages de Lefèvre ont été très largement diffusés de son temps et on
                        peut encore les lire dans leurs éditions anciennes. L’exemple du
                            Quincuplex Psalterium
 (QP), présent dans un bon nombre de
                        bibliothèques européennes, nous le montrera. Mais sauf dans les très
                        grandes bibliothèques nationales, il est rare de trouver rassemblée toute
                        l’œuvre imprimée de Lefèvre. Aussi doit-on noter depuis quelques années
                        dans le but de faciliter la tâche des chercheurs, un effort pour présenter
                        les textes eux-mêmes. Le précieux et remarquable ouvrage de E. F. Rice,
                            The Prefatory Epistles of Jacques Lefèvre d’Etaples and Related
                            Texts

,
                        rassemble toutes les Préfaces des ouvrages de Lefèvre qui sont des textes
                        fondamentaux comme nous le verrons pour le QP. Nous avons publié, Franco
                        Giacone et moi, un recueil d’homélies françaises, anonymes mais attribuées à
                        Lefèvre et à ses disciples de Meaux. Grâce à une méthode de critique interne et
                        externe, nous sommes persuadés que la tradition a eu raison
                        d’affirmer l’inspiration fabrisienne de cet homéliaire.

        Enfin des reproductions anastatiques des ouvrages de Lefèvre commencent à
                            apparaître. Pour le QP, premier
                        ouvrage qu’il ait consacré à la Bible, un problème se pose. Reproduire tel
                        quel un ouvrage de cette époque n’est-ce pas en faire ou trop ou trop peu ?
                        Trop dans la mesure où ces textes existent dans les bibliothèques
                        fréquentées par ceux qui ne sont pas gênés par les typographies anciennes.
                        Trop peu s’il s’agit de faire accéder un cercle de lecteurs plus large à des
                        textes souvent difficiles par leur langue, ou simplement par leur
                        composition en caractères de type ancien, pleine d’abréviations issues des
                        manuscrits.

        Alors, dira-t-on, ne faudrait-il pas faire une édition critique annotée et
                        peut-être même accompagnée d’une traduction ? Cette solution, parfois
                        réalisée pour les grands auteurs, semble démesurée pour ceux dont
                        l’importance est sans doute moindre, surtout s’ils sont, comme Lefèvre, des
                        écrivains prolixes. Songeons que le QP, dans sa seconde édition par exemple,
                        comprend plus de 600 pages en caractères serrés d’un in-folio moyen tandis
                        que dans le même format, les commentaires de saint Paul chez Henri Estienne
                        en 1515 ont sensiblement le même nombre de pages d’un caractère minuscule et
                        d’une composition compacte...

        Une solution intermédiaire devait donc être envisagée. Pour aider à la
                        lecture, pour faciliter le travail des seizièmistes, surtout des théologiens
                        ou des historiens de l’exégèse, il convenait de joindre au volume ancien ou
                        à sa réédition anastatique une très large présentation, à la fois étude de
                        contenu et de son contexte, un peu semblable à ces volumes de notes et de
                        notices qui accompagnent l’édition et la traduction de certaines œuvres
                        d’auteurs patristiques.

        En un temps où nous attachons à bon droit une grande importance aux textes en
                        eux-mêmes, encore faut-il pouvoir les aborder avec la meilleure information
                        possible. C’est ce que nous avons tenté de faire.

      

      
        Méthodes et champs d’investigations 

        Une fois exprimé le but de cette étude, il convient dès l’abord d’en préciser
                        les méthodes. Cette Introduction, en premier lieu, présentera le QP et
                        orientera le lecteur dans la complication, et l’ingéniosité, de
                        l’aménagement de ce gros volume, tel que Lefèvre l’a conçu. Elle montrera
                        aussi sur un exemple précis ce que donnerait une édition critique à l’usage
                        d’un lecteur moderne désireux, pour un même Psaume, de trouver les
                        différentes versions proposées par Lefèvre ainsi que les propres textes de
                        l’humaniste.

        On passera ensuite à l’étude du QP proprement dite. Elle sera divisée en
                        quatre parties, d’inégale longueur comme les chapitres qui les composent,
                            avec une
                        progression qui devrait amener le lecteur de l’extérieur, son contexte
                        lointain ou proche, vers l’intérieur, son contenu théologique.

        Après l’étude de la préface du Quincuplex
 qui, plus que tout
                        autre texte, nous présentera le dessein de Lefèvre, une première partie
                        s’attachera aux versions latines du Psautier utilisées par Lefèvre ou même
                        composées par lui (Psalterium conciliatum)
.

        Une seconde partie entrera davantage dans la critique externe en envisageant
                        le problème des sources de cet ouvrage, au sens large du terme, et tentera
                        de préciser le degré d’originalité de Lefèvre ainsi que la maîtrise du sujet
                        par l’humaniste : a-t-il pu avoir accès aux versions plus anciennes,
                        l’hébraïque et les diverses traductions grecques ?

        Nous aborderons alors l’étude théologique à partir des textes rédigés par
                        Lefèvre lui-même, dispersés d’ailleurs dans tout l’ouvrage, en partant des
                        principes herméneutiques qui le guident. Nous avons eu l’occasion de les
                        étudier pour l’ensemble de son œuvre biblique mais ils
                        seront ici centrés sur les rapports de l’Ancienne et de la Nouvelle Alliance
                        puisque le Psautier est le seul ouvrage de l’Ancien Testament que Lefèvre
                        ait commenté. Nous dégagerons plus longuement la lecture christologique qui
                        est sa caractéristique. Les autres problèmes théologiques nous serviront
                        pour ainsi dire de vérification de cette clef d’interprétation, qui est
                        fondamentale.

        Enfin nous mesurerons l’influence du QP sur les contemporains de Lefèvre, en
                        nous attachant essentiellement à la lecture qu’en fait Luther dont nous
                        possédons les notes marginales, comme pour Zwingli, mais aussi en comparant
                        le QP avec les ouvrages publiés par les contemporains de Lefèvre sur le
                        Psautier.

        En cette dernière partie, sauf exception, nous nous sommes imposés un terme
                        qui est 1524. En effet si l’influence de Lefèvre a été durable parmi ses
                        disciples, c’est davantage par son comportement chrétien, par son attachante
                        personnalité d’humaniste dévot, persécuté alors qu’il essaie d’établir une
                        voie théologique « moyenne », plus que par son œuvre.

        Un Gérard Roussel ou un Michel d’Arande sont plus attirés par les intuitions
                        mystiques de Lefèvre, que par les démonstrations exégétiques ou théologiques
                        qui les soutenaient. En 1524 Lefèvre cesse de publier sous son propre nom,
                        sauf trois ans plus tard pour les commentaires sur les Epîtres catholiques
                        qui ont d’ailleurs été composés en 1525, avant le départ à Strasbourg.
                        Reprendre et achever sa traduction française de la Bible : tel est désormais
                        son but.

        En 1524 Lefèvre publie une traduction latine du Psautier, en fait la Vulgate,
                        mais assortie de variantes à partir de l’hébreu et du chaldéen, c’est-à-dire
                        de versions contemporaines qui ont utilisé l’hébreu et le chaldéen. Ce perfectionnement
                        tardif du Quincuplex
 de 1509 tient donc compte des travaux de
                        ses jeunes collègues mais, sans fausse humilité, Lefèvre s’écrie à propos du
                        Psautier de Bugenhagen que s’il l’avait connu, il n’aurait pas fait son
                        propre travail.

        Le goût d’un texte exact est donc toujours là mais Lefèvre s’attache surtout
                        à la version liturgique, celle du Psautier « gallican » (PG). C’est sur elle
                        qu’il a publié sa toute première traduction française des Psaumes en février
                        1523 chez Simon de Colines.

        Cette décision de traduire sur la Vulgate, devenue une habitude autant qu’un
                            principe, est didactique, comme
                        dans le QP, nous le verrons : « ... Et avec ce les simples clerz en
                        conferant et lisant ver pour ver auront plus facilement l’intelligence de ce
                        qu’ilz lisent en latin ».

        Mais en dehors d’un bref « vocabulaire du Psautier » publié anonymement en
                        1529 chez Simon de Colines pour apprendre à son élève le petit duc d’Angoulême,
                        fils de François Ier
, à la fois les rudiments du latin
                        et de la Parole de Dieu en une double propédeutique, Lefèvre ne s’occupera
                        plus des Psaumes après 1524.

        Nous avons donc jugé possible de restreindre notre champ d’investigations à
                        la quinzaine d’années qui sépare la première édition du
                            Quincuplex
 (1509) et celle du Psautier latin de 1524. Ainsi,
                        outre les comparaisons faites sur les commentaires ou traductions
                        contemporains, il nous faudra tenir compte des éléments apportés par Lefèvre
                        durant ce laps de temps. Ils sont en fait peu nombreux : les « arguments »
                        français qui suivent la traduction française, les Argumenta
 qui accompagnent chaque Psaume de
                        la traduction latine et ses variantes en 1524 ; les Préfaces de ces ouvrages
                        et éventuellement la vérification sur la traduction française du sens exact
                        que Lefèvre donne aux mots du Psautier gallican.

        Plus importantes seront pour nous les interprétations des Psaumes contenues
                        dans les commentaires du Nouveau Testament, soit parce que saint Paul ou les
                        évangélistes les citent, soit parce que Lefèvre les évoque lui-même. Nous
                        citerons ces passages d’après les éditions à notre disposition :

        Pour les Epîtres
                        de Paul :

        – Commentarii in Epistolas Pauli :
 Paris, Henri Estienne, 1515,
                            (2e
 édition) (folios).

        Pour les Evangiles :

        – Commentarii in quatuor Evangelia,
 Bâle, A. Cratander,
                        1523 (folios).

        Pour les Epîtres catholiques :

        – Commentarii in Epistolas catholicas,
 Anvers, J. Gymnicus,
                        1540 (pages).

        Nous utiliserons et citerons toujours
 la deuxième édition du
                            Quincuplex Psalterium,
 celle d’Henri Estienne en 1513.
                        Lorsque nous mentionnerons la première (1509), nous le dirons explicitement.
                        Il n’y a pas beaucoup de modifications en 1513 mais l’édition a été revue par Lefèvre. S’il y a
                        introduit quelques variantes, ajouts et retraits, ils sont en fait peu
                        significatifs, sauf exceptions.

      

      
        Le « Quincuplex Psalterium », juin 1513 

        Il est temps de prendre en main ce volume in-folio, paginé de 1 à 294 sur le
                        recto du folio. Si on compte ce qui précède, le livre contient en tout 314
                        folios soit donc un gros volume de 628 pages.

        Le livre commence par la Préface dédiée au cardinal Briçonnet (fol. A ii r° -
                        A iii v°), puis vient un long Appendice sur le Psaume 30,

                        addition de la seconde édition, provoquée par la réaction d’un lecteur de
                        celle de 1509, prieur en Chartreuse (fol. A iiii r° - a iii v°). On trouve
                        ensuite les extraits de lettres de saint Jérôme traditionnellement utilisés
                        comme prologues de ses traductions bibliques, (fol. a
                        iiii r° - v°) puis différents Index : celui des Tituli

                        bibliques celui des Incipit
 des Psaumes par ordre numérique
                        puis par ordre alphabétique (fol. a iiii v° - a vi v°). Vient alors la
                        présentation synoptique des trois versions du Psautier corrigées ou établies
                        par saint Jérôme, le Psalterium gallicum
 (PG) ; le
                            Psalterium romanum
 (PR) ; enfin le Psalterium
                            hebraicum
 (PH) disposés de gauche à droite.

        Après chaque Psaume se lit un Titulus
 (Tit) qui donne le
                        contexte général, parfois historique, le plus souvent spirituel du Psaume.
                        Il est suivi d’une Expositio continua
 (Ec) où chaque
                            verset, cité d’après le PG,
                        est paraphrasé,
                        puis d’une Concordia
 où, pour chaque
 verset du
                        Psaume, Lefèvre compare, ou plutôt met en concordance, un ou plusieurs
                        textes de l’Ancien et du Nouveau Testament, cités in extenso
.
                        Enfin un Adverte
 (Ad), pour tel ou tel verset, commente les
                        différences textuelles entre les versions, propose une explication
                        philologique et s’épanouit en une interprétation théologique ou
                            spirituelle. Après le Psaume 25
 le
                            Titulus,
 qui a pu parfois dépasser une page complète est
                        réduit à quelques lignes, et la Concordia
 est supprimée : il
                        faut faire bref, dit Lefèvre, et le lecteur, maintenant initié pourra
                        lui-même continuer la Concordia
 à son usage personnel, s’il le
                            désire.

        La première partie du livre s’achève au fol. 232 v°. Après des explications
                        sur les différents noms bibliques de Dieu, latins, grecs et hébreux (fol.
                        233 r° et v°), Lefèvre reprend son travail « ad litteram ». Il s’agit
                        maintenant d’une synopse de deux autres versions : d’un côté le
                            Psalterium vetus
 (PV) qui est le Psautier que saint
                        Augustin connaissait et qu’on utilisait couramment
                        avant les versions de Jérôme ; de l’autre un Psalterium
                            conciliatum
 (PC) où Lefèvre tente lui-même d’harmoniser les
                        quatre autres versions en donnant sa préférence à l’une ou l’autre ou même
                        en proposant une nouvelle forme. Les versets ainsi modifiés sont signalés
                        dans la marge par une étoile rouge et annoncés dans le titre du Psaume. Ces
                        deux versions (PV et PC) sont surmontées d’un Argumentum
 qui
                        tend à prendre plus d’extension à partir du Psaume 25,
 ce qui
                        prouve qu’il remplit le même rôle que le Titulus
 de la première
                        partie du Quincuplex.



        L’ouvrage s’achève par une Table où on trouve en quelques mots le sens
                        « chrétien » du Psaume (Epilogus Psalmorum)
 et l’intention
                        « pieuse » à laquelle il conviendra de le réciter (fol. 293 r° - 294 r°). La
                        combinaison des deux éléments (mais essentiellement l’Epilogus
)
                        correspond à ce que nous avons, nous, l’habitude de nommer Tituli
                            Psalmorum,
 tels qu’on les trouve en tête de chaque Psaume dans
                        les manuscrits et les bréviaires.

        Un lecteur moderne trouvera sans doute la présentation de Lefèvre un peu
                        désordonnée, dans une telle dispersion. Lefèvre a en effet séparé les trois
                            versions
                        hiéronymiennes d’une part, puis la plus ancienne et la plus moderne (la
                        sienne propre) d’autre part. Mais c’est plutôt d’avoir à trouver la pensée
                        du commentateur lui-même qui peut faire difficulté. Où la chercher
                        exactement ? Comment choisir entre la paraphrase (Expositio
                            continua),
 l’Adverte
, en principe philologique, les
                        différents résumés, titres, incitations à la piété ? A notre avis, il
                        convient de suivre cette logique qui nous déconcerte et aller fureter, à
                        propos de chaque Psaume, dans toutes les directions possibles. Sinon nous
                        risquerions de laisser échapper la réflexion la plus originale, la formule
                        théologique que peuvent recéler quelque Adverte,
 d’abord
                        philologique puis subitement spirituel, quelque Argumentum
 qui
                        paraît seulement reprendre ce qui a déjà été dit dans la première partie et
                        contient pourtant une nouvelle idée...

        Pour donner une idée de la complexité de la présentation des Psaumes par
                        Lefèvre et de son éparpillement, nous prendrons l’exemple du Psaume
                            6

. Nous en ferons l’édition critique en
                        mentionnant les folios où se retrouveraient les différents textes et en
                        ajoutant pour comparaison des éléments écrits par Lefèvre en 1523 et 1524
                        sur ce même Psaume. Nous aurons ainsi une vue d’ensemble. Reproduisons
                        d’abord la triple version du Psaume.

        
          
            	GALL.
            	ROM.
            	HEB.
          

          
            	– In finem in carminibus psalmus David
                                pro octava. - VI
            	– In finem in hymnis psalmus David pro
                                octava. - VI
            	– Victori in canticis super octava
                                psalmus David. -VI
          

          
            	1 Domine ne in furore tuo arguas me  :
                                neque in ira tua corripias me.
            	Domine ne in ira tua arguas me  : neque
                                in furore tuo corripias me.
            	Domine ne in furore tuo arguas me  :
                                neque in ira tua corripias me.
          

          
            	2 Miserere mei Domine quoniam infirmus
                                sum  : sana me Domine quoniam conturbata sunt ossa mea.
            	Miserere michi Domine quoniam infirmus
                                sum/ sana me Domine quoniam conturbata sunt omnia ossa mea  : et
                                anima mea turbata est valde.
            	Miserere mei Domine quoniam infirmus
                                sum ego  : sana me Domine quoniam conturbata sunt ossa mea.
          

          
            	3 Et anima mea turbata est valde  : et
                                tu Domine usquequo  ?
            
            	Et anima mea turbata est valde  : et tu
                                Domine usquequo  ?
          

          
            	4 Convertere Domine/ eripe animam
                                meam  : salvum me fac propter misericordiam tuam.
            	Et tu Domine usquequo  ? convertere et
                                eripe animam meam  : salvum me fac propter misericordiam
                                tuam.
            	Revertere Domine/erue animam meam  :
                                salva me propter misericordiam tuam.
          

          
            	5 Quoniam non est in morte qui memor
                                sit tui  : in inferno autem quis confitebitur tibi  ?
            	Quoniam non est in morte qui memor sit
                                tui  : in inferno autem quis confitebitur tibi  ?
            	Quoniam non est in morte recordatio
                                tui  : in inferno quis confitebitur tibi  ?
          

          
            	6 Laboravi in gemitu meo/lavabo per
                                singulas noctes lectum meum  : lachrimis meis stratum meum
                                rigabo.
            	Laboravi in gemitu meo/ lavabo per
                                singulas noctes lectum meum  : lachrimis stratum meum rigabo.
            	Laboravi in gemitu meo/ natare faciam
                                tota nocte lectum meum  : lachrimis meis stratum meum rigabo.
          

          
            	7 Turbatus est a furore oculis meis  :
                                inveteravi omnes inimicos meos.
            	Turbatus est prae ira oculus meus  :
                                inveteravi omnes inimicos meos.
            	Caligavit prae amaritudine oculus
                                meus  : consumptus sum ab universis hostibus meis.
          

          
            	8 Discedite a me omnes qui operamini
                                iniquitatem  : quoniam exaudivit Dominus vocem fletus mei
            	Discedite a me omnes qui operamini
                                iniquitatem  : quoniam exaudivit Do-minus vocem fletus mei.
            	Recedite a me omnes qui operamini
                                iniquitatem  : quoniam audivit Dominus vocem fletus mei.
          

          
            	9 Exaudivit Dominus deprecationem
                                meam  : Dominus orationem meam suscepit.
            	Exaudivit Dominus deprecationem meam  :
                                Do-minus orationem meam assumpsit.
            	Audivit Dominus deprecationem meam  :
                                Dominus orationem meam suscipiet.
          

          
            	10 Erubescant et conturbentur
                                vehementer omnes inimici mei  : convertantur et erubescant valde
                                velociter.
            	Erubescant et conturbentur omnes
                                inimici mei  : avertantur retrorsum et erubescant valde
                                velociter.
            	Confundantur et conturbentur vehementer
                                omnes inimici mei  : revertantur et confundantur subito.
          

        

        
          Psaume 6 
          
            	Fol. 7 r°
            	
              TITULUS

            
          

          
            
            	Ad victoriam in canticis. Psalmus David pro
                                octava. Psalmus de Christo Domino.
          

          
            	Fol. 7 v°
            	Propheta in spiritu inducit Christum patrem
                                orantem ea quae membrorum sunt sua facientem, et poenitentiam suam
                                Patri offerentem. Dominus  : Deus Pater. Furor  : ultio in praesenti
                                vita. Ira  : ultio in futuro, ubi erit fletus et stridor
                                    dentium. Mt VIII, 12
 – Infirmus sum  : ob peccatum. Sana
                                me  : dimitte peccatum meorum. Conturbata sunt ossa mea  : animae
                                vires, ratio, voluntas, intelligentia. Et anima mea  : explicat quod
                                praecessit. Sed tu Domine usquequo  : differes inclinare te ad
                                sanandos meos. Convertere Domine  : qui peccato meorum es aversus.
                                Eripe animam meam  : animam meorum a peccato, sana a spirituali
                                infirmitate, ex perturbatione tranquillitati suae restituae. Salvum
                                me fac  : salva meos. Propter misericordiam tuam  : non ex operibus
                                quae fecerunt, sed ex tua immensae bonitatis pietate et
                                misericordia. In morte  : in morte secunda, (Ap XX, 14 – XXI,
                                    8)
 in inferno. Qui memor sit tui  : qui memoretur
                                bonitatem et misericordiam tuam. In inferno autem  : id particulam
                                praecedentem explicat. In inferno  : in morte secunda
,
                                in suppliciis aeternis. Quis confitebitur tibi  : quis laudabit,
                                quis enarrabit bonitates tuas  ? Nullus, sed qui vivunt, qui
                                    habitant in domo tua in saecula saeculorum laudabunt te. Ps 83,
                                    5
. Laboravi  : conditiones poenitentium. Turbatus est a
                                furore  : ab inflictione ultionis tuae. Oculus meus  : mens mea et
                                sensus/meus. Inve-teravi  : declaratio praecedentis, attritus sum ob
                                peccatum meum ab omnibus inimicis meis tam mundi hujus quam
                                spiritualibus nequitiis. Discedite  : hic Christus pro poenitentibus
                                exauditum se dicit et arcet omnes apostatas, obstinatos et
                                inpoenitentes spiritualesque nequitias a coetu eorum qui per
                                poenitentiam a Dei misericordia suscipiuntur. Quoniam exaudivit
                                Dominus vocem fletus mei  : quoniam Deus suscepit lachrimas meas,
                                deprecationem et orationem meam pro illis. Erubescant et
                                conturbentur vehementer omnes inimici mei  : adversarii mei
                                obstinati et inpoenitentes. Convertantur  : retro abeant, abscedant
                                procul a me et meis. Et erubescant  : et confundantur. Valde
                                velociter  : cito sentiant ultionem et iram tuam, qui nolunt
                                delictorum poenitentia, confugere ad misericordiam tuam.
          

          
            	Fol. 293 r°
            	De poenitentia (Epilogus)
Minas Dei sentis
                                et territum te vides (pro pia devotione)
          

          
            	Fol. 235 r°
            	
              Argumentum

            
          

          
            
            	Psalmus de Christi Domini oblata pro membris
                                suis Deo poenitentia, ejus exauditione, et confusione inimicorum
                                ejus.
          

          
            
            	
              Adverte

            
          

          
            	Fol. 7 v°
            	Circa titulum ad victoriam in canticis pro
                                octava psalmus David. Pro octava  : pro populo qui sabbatum in
                                octavam diem commutavit. Et hic populus  : Christianus est, qui
                                octavam diem id est dominicam celebrat. Et septenarius  : numerus
                                est veteris legis. Octonarius  : legis novae.
          

          
            
            	2 (1) Domine ne in furore tuo arguas me  :
                                    neque in ira tua corripias me
.
          

          
            
            	
Ec  :
 O Pater aeterne, ne graviter
                                punias me in hoc saeculo  : ne damnes me in altero.
          

          
            
            	(dans la marge de l’Ec, χριστòς quae sunt
                                corporis sua faciens).
          

          
            
            	
Ad
  : Furor ultionem in praesenti,
                                et ira poenam gehennae (ut circa literam dictum est) authore
                                Hieronymo significat.
          

          
            
            	De furore, secundo Regum  : Addidit furor
                                    Domini irasci contra Israel (2 S XXIV, 1), et subditur  :
                                    Immisitque Dominus pestilentiam in Israel de mane usque ad
                                    constitutum tempus, et mortui sunt ex populo, a Dan usque ad
                                    Bersabee, septuaginta milia virorum. Cum extendisset manum
                                    angelus Domini super Hierusalem ut disperderet eam, misertus est
                                    Dominus super afflictionem, et ait angelo percutienti populum  :
                                    Sufficit nunc, contine manum tuam (2 S
                                XXIV 15-16)
.
          

          
            
            	De ira. Paulus ad Ephesios  : Venit ira
                                    Dei in filios diffidentiae (Ep V, 6 b)
 et Jacobus
                                apostolus  : Thesaurizatis vobis iram in novissimis diebus (Jc
                                    V, 3 b)
. Attamen saepe furor pro ira, et ira pro furore
                                confunditur, ut sequentis psalmi versu sexto  : ira pro
                                furore.
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 37,
                                1


          

          
            
            	3 (2) Miserere mei Domine quoniam infirmus
                                    sum  : sana me Domine quoniam conturbata ossa mea
.
          

          
            
            	
Ec  :
 Flectere miseratione quia
                                fragilis est natura mea  : coelestis medice medere languoribus meis,
                                quia omnis in me debilitata est potentia.
          

          
            
            	
              Conc  : Ps 37, 4

            
          

          
            
            	4 (3) Et anima mea turbata est valde  :
                                    sed tu Domine usquequo  ?


          

          
            
            	
Ec  :
 Et memoria, mens, et voluntas
                                mea multipliciter est tribulata  : sed tu Pater aeterne quousque
                                differes sanare me  ?
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 37,
                                11


          

          
            
            	5 (4) Convertere Domine et eripe animam
                                    meam  : salvum me fac propter misericordiam tuam.


          

          
            
            	
Ec  :
 Tu Pater qui ob peccatum es
                                aversus a me, converte faciem tuam ad me et reforma imaginem tuam,
                                da michi salutem aeternam non quia dignus sim, non quia meritus sim,
                                sed ob solam miserationem et gratiam tuam.
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 37,
                                23


          

          
            
            	6 (5) Quoniam non est morte qui memor sit
                                    tui  : in inferno autem quis confitebitur tibi  ?


          

          
            
            	
Ec  :
 Da michi salutem tuam quo
                                possim te laudare et beneficia tua confiteri, quia qui illam non
                                consequitur, sed in perditionem it aeternae mortis, non meminit
                                (1509  : memoratur) tui  : quis enim in loco suppliciorum aeternorum
                                laudabit te, aut poterit beneficia tua cognoscere  ?
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 113,
                                17


          

          
            
            	7 (6) Laboravi in gemitu meo/ lavabo per
                                    singulas noctes lectum meum  : lachrimis meis stratum meum
                                    rigabo.


          

          
            
            	
Ec  :
 O mitissime Pater destitutus
                                sum viribus in gemendo peccatum meum, omni nocte profusas addam
                                lachrimas in loco reclinationis meae  : substerniculum meum fletibus
                                meis humectabo.
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 37,
                                9


          

          
            
            	8 (7) Turbatus est a furore oculus meus  :
                                    inveteravi inter omnes inimicos meos.


          

          
            
            	
Ec  :
 Prae ultione tua turbatus est
                                spiritus meus  : ad finem deductus sum ab inimicis meis
          

          
            
            	
Ad  :
 Hieronymus ex hebraeo  :
                                caligavit prae amaritudine oculus meus. Tametsi quidam putare
                                possent Hieronymum aliam sonare intelligentiam. Quasi caligatio
                                sensus ex amaritudine doloris et (fol 8 r°) poenitentiae
                                accideret  : rectius forsitan est (ut ex septuaginta) id intelligere
                                de amaritudine et humiliatione quam Deus poenitentibus ab exteris
                                etiam infligit, ad eorum exactiorem sanitatem. Quod sequens
                                particula declarat  : qua dicitur consumptus sum ab universis
                                hostibus meis.
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 37,
                                7


          

          
            
            	9 (8) Discedite a me omnes qui operamini
                                    iniquitatem  : quoniam exaudivit Dominus vocem fletus
                                    mei.


          

          
            
            	
Ec  :
 Facessite (1509  :
                                facescite), abite procul a me universi operarii iniquitatis  : quia
                                coelestis Pater admisit fletum, afflictionem, et poenitentiam
                                meam.
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 37, 13
 et
                                    Mt VII, 23
.
          

          
            
            	10 (9) Exaudivit Dominus deprecationem
                                    meam  : Dominus orationem meam suscepit.


          

          
            
            	
Ec  :
 Misericors Pater meus qui
                                dominatur universis, admisit precem meam  : Pater aeternus
                                petitionem meam acceptavit.
          

          
            
            	
Conc  :
 Ps 37, 16
          

          
            
            	11 (10) Erubescant et conturbentur
                                    vehementer omnes inimici mei et erubescant valde
                                    velociter


          

          
            
            	
Ec  :
 Confundantur et suppliciis
                                afficiantur atrociter universi qui michi adversantur nolentes
                                elargitae ab aeterno Patre salutis esse participes  : abeant retro
                                pessumque eant et ocyus confundantur.
          

          
            
            	
Ad  :
 Haec vocabula convertantur,
                                avertantur, revertantur  : idem volunt ac discedant, tametsi
                                diversam habere videantur intelligentiam. Accomodatius tamen videtur
                                avertantur  : quod in psalterio reperitur romano, et ex graeco
                                ἁποστραφέιησαν id est avertantur. Sic igitur nonnullorum quae
                                supradicta sunt  : potius videatur esse diaphonia quam sit.
          

          
            
            	(ce verset est changé par Lefèvre dans le PC,
                                fol. 235 r°  : Erubescant et conturbentur vehementer omnes inimici
                                mei  : avertantur
 et erubescant valde
                                velociter).
          

          
            
            	
Psautier français de 1523  :

                                «  Aultre (priere) en esperit d’iceluy mesmes (Jesuchrist) pour ses
                                membres qui sont son corps mysticque.  »
          

          
            
            	
Psalterium auctum 1524  :
 «  Oratio
                                Christi pro se et membris ejus, tribulati pro nobis.  »
          

        

        Au-dessous de
                        ce triple texte de Psaume vient donc le Titulus
 (Tit) qui
                        explique chacune des expressions employées ; on ira alors chercher à la fin
                        du volume l’Epilogus Psalmorum
 et la mention « ad quid pro pia
                        devotione dicendi psalmi ». Ensuite on regardera l’Argumentum

                        (Arg) qui surmonte la double version dans la seconde partie du livre, puis, à propos de chaque verset, avec la reprise du
                        texte du Psautier gallican, on lira l’Expositio,
 paraphrase
                        contenue dans l’Expositio continua
 (Ec), et, s’il y a lieu,
                            l’Adverte
 (Ad), remarque plus spéciale (ici, à propos du
                        titre et des versets 2, 8 et 11).

        On aura remarqué que nous avons inclus dans le texte les citations bibliques
                        non signalées dans l’original, et, à...
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